
SAINTE FEYRE

Fontaine Saint Hubert

On y allait en procession le 5 novembre. «La plus fréquentée, sur le territoire que nous étudions, et dont 
n'est relatée nulle part la fondation, était la fontaine de Saint-Hubert, à Saint-Feyre, commune de plaine 
limitrophe de Saint-Hilaire : 'On venait de cinquante kilomètres à pied apporter du pain à la fontaine le 
jour du saint pour le rapporter aux bêtes, qu'elles aient pas la rage, et le Jeudi saint, c'était pour les gens, 
avec un croûton de  pain qu'on mettait sur le coin de la cheminée et on piquait du buis dedans.' La 
relation écrite varie un peu : 'La dévotion à la fontaine se faisait le jour de la Trinité, les pèlerins 
amenaient une fiole d'eau pour en arroser des morceaux de pain qu'ils donnaient à leurs bêtes, portaient 
l'argent d'une messe au curé de Sainte-Feyre, et retournaient à la fête à Guéret.' » (MC Pingaud)

Les jeunes filles y jetaient des épingles pour se marier dans l’année. (Duval, 24 et 43)

MAISONNISSES

MEASNES

Fontaine Saint Jean Baptiste

On y allait en procession le 24 juin. On y portait la statue du saint et un bouquet de roses. On lui 
demandait la guérison des fièvres. (Mme Julie Cassier)

Fontaine Saint Gervais

On y venait en procession le 19 juin pour y demander la guérison des maux de tête et des maladies 
générales ainsi que la guérison des épileptiques. On asperge avec son eau les linges des enfants malades. 
On se signait avec un sou qu’ensuite on faisait rouler sur la route  ; On le laissait passer une nuit dehors 
«dormir dehors», puis on le donnait à un pauvre. (M.A.Rivet)

NOUZEROLLES

Fontaine de la Vierge

On y allait en procession le 15 août, après avoir fait trois fois le tour de la chapelle. On y invoquait la 
Bonne Dame Chandeleuse, pour obtenir d’elle la guérison des fièvres, des maux de têtes. On en faisait 
boire l’eau aux enfants malades. On venait y faire bénir également les moutons. (Mme Renard)

Fontaine Saint Pierre

Située près de l’église. On y allait en procession le 29 juin. On y va encore en dévotion, pour demander 
la guérison des maladies de enfants. Il y avait autrefois une croix de bois dans laquelle on piquait des 
épingles. (L. Lacrocq)

PEYRABOUT

Fontaine du curé, probablement autrefois Fontaine de Sainte Madeleine.

Pour la fête le curé distribuait de l’huile à la messe puis on allait en procession à la fontaine et chaque 
personne emportait une petite fiole de cette eau qui guérissait les maladies (C. Laborde)


